
Le serment de l’annonceur  

 
Aujourd’hui avait lieu la cérémonie protocolaire au Stade de baseball Wukesong ( prononcé 
U-keu-sông), situé au sud-ouest de Beijing, où les dirigeants du site de compétitions ( ils sont 
très nombreux) ont tenu à rencontrer tous les intervenants pour les remercier de leur 
implication.  

3000 personnes étaient présentes dans les estrades, incluant tous les bénévoles, employés de soutien, et le 
personnel relié directement aux compétitions de baseball et de basketball, qui se déroulera dans le gymnase 
adjacent aux deux terrains de balles temporaires( qui seront malheureusement détruits après la compétition, 
comme l’avait été le 2e stade d’Athènes).  
 
Malheureusement la traduction n’est pas fidèle au propos tenus, mon mandarin étant déficient, mais en gros, ils 
ont parlé de fierté, d’harmonie et d’ouverture sur le monde. En plus des discours des dirigeants, du responsable 
des compétitions au député du comté où se trouve le stade, il y a eu le serment des commanditaires, tel la 
compagnie d’électricité sans qui on jouerait dans le noir, et sans écran géant, le serment du bénévole et le 
serment de l’annonceur, celui que j’ai fait en compagnie de mes collègues, le poing bien droit dans les airs en 
tentant de parler le mandarin.  
 
Du côté sportif, le Comité International Olympique, qui avait suspendu l’Irak depuis le 4 juin dernier, a dû 
réallouer les accréditations qui avaient été donné aux athlètes, puisque le gouvernement irakien a contrevenu à 
la règle 29.(8), qui empêche celui-ci d’interférer avec le Comité Olympique National de son pays, les deux 
entités devant être séparée, puisque l’une sportive et l’autre politique. Les hauts dirigeants du pays avaient 
nommé leur propre Ministre des Sports à la tête de ce dernier et avaient par la suite refusé l’invitation du CIO 
pour une rencontre à Lausanne, pour expliquer leur geste. Triste pour ces athlètes qui ont travaillé tellement 
fort, de voir leur rêve olympique s’éteindre à cause de la politique. On ne verrait pas çà chez nous de 

l'ingérence politique dans le sport, n'est-ce pas madame Courchesne..         

    


